
Cela fait maintenant plus d’un mois que le gouvernement 
Netanyahou poursuit militairement son action de nettoyage 
ethnique à grande échelle, animée par sa volonté, au nom 
d’une « guerre contre le mal », de venger les 1400 Israé-
lienEs – hommes, femmes et enfants – massacrés le 7 oc-
tobre par le Hamas. 

Depuis, les Gazaouis sont privéEs d’eau, d’électricité, de 
nourriture, de soins et subissent le bombardement inces-
sants de leurs hôpitaux, écoles,  camps de réfugiés. A ce 
jour, plus de 10.000 personnes ont été, de fait, assassinées, 
dont 4000 enfants et 2 millions de personnes sont menacées 
d’être déplacées.  

Face à ce massacre, face à ce début de nettoyage eth-
nique, il y a urgence à obtenir l’arrêt des opérations mili-
taires de l’État israélien à Gaza!  

En Cisjordanie, alors que ce territoire n’est nullement con-
trôlé par le Hamas, la violence coloniale augmente aussi, en 
particulier avec l’armement des colons par l’armée israé-
lienne et les massacres de civilEs. À ce jour, on y compte 
plus de 100 personnes tuées et des milliers d’autres dépla-
cées de force. 

Cela fait 75 ans que le peuple palestinien subit la violence 
coloniale et l’apartheid au quotidien: droits civiques inégaux, 
humiliations et meurtres, répression, emprisonnements, 
bombardements, pillage des terres et des maisons, blocus à 
Gaza depuis 15 ans… C’est pour cela que nous soutenons la 
résistance, y compris armée, du peuple palestinien. 

Ils ne feront pas taire notre solidarité 
En restant sur sa ligne de « soutien inconditionnel » à l'État 

colonial d'Israël et au gouvernement d’extrême droite de Ne-
tanyahou, le gouvernement français af<che sa complicité 
avec les massacres en Palestine et tente de museler toute 
contestation: interdictions des manifestations, amendes, 
gardes-à-vues, menaces de dissolution, poursuites pour 
« apologie du terrorisme » ou « incitation à la haine raciale », 
tentative d’instituer un délit d’antisionisme…  

 
En instrumentalisant la montée réelle des actes antisé-

mites en France, la droite et l’extrême droite ambitionnent 
de masquer la politique de nettoyage ethnique de l’état 
d’Israêl. Nous ne nous prêterons pas à cette opération poli-
tique et continuerons à nous rassembler ce week-end, par-
tout et tant qu’il le faudra, pour la liberté et la justice du 
peuple palestinien, c’est-à-dire concrètement pour 

 

♦ Un cessez-le-feu immédiat : arrêt des bombarde-
ments, retrait des troupes de Gaza ! 

♦ L’arrêt de la colonisation en Cisjordanie,  
♦ L’accès à l’aide humanitaire, hors du contrôle 

israélien !  
♦ La fin du blocus à Gaza et la libération 

de toutes et tous les otages et prison-
nier.es, 

♦ Le droit au retour des PalestinienNEs, 
♦ La liberté d’expression et de manifes-

tation en solidarité avec le peuple pa-
lestinien. 
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Contre tous les racismes, 
Nous rejetons  

les opérations politiciennes 
Certes l’antisémitisme existe dans la socié-

té française et doit être combattu pied à 
pied. 
Certes il apparait que le nombre d’actes et 

de provocations antisémites a sensiblement 
augmenté en France et en Europe depuis les 
crimes perpétrés par le Hamas près de la 
bande de Gaza et aussi depuis que le gou-
vernement israélien a déclenché ses bom-
bardements massifs sur ce territoire palesti-
nien. 
Mais, sur le fond, c’est d’abord le fait colo-

nial qui créé le conflit entre le peuple pales-
tinien et l’État d’Israël et non un antago-
nisme ethnique ou religieux. 
Pour autant, c’est bien la droite française 

qui a pris l’initiative d’instrumentaliser  
cette montée de l’antisémitisme pour mas-
quer son alignement sur le gouvernement 
israélien et son refus d’appeler à un 
« cessez-le-feu » à Gaza. Ce faisant, en ap-
pelant dimanche à une « marche contre 
l’antisémitisme », répercutée ici aussi à 
Saint-Malo, elle alimente confusion et amal-
game. Et pire, elle ouvre un boulevard à 
l’extrême-droite de Le Pen et de Zemmour…
qui ont saisi là l’opportunité d’occulter leur 
antisémitisme originel.  
Nous qui sommes issus d’un courant poli-

tique fondé et animé par nombre de mili-
tants d’origine juive, à commencer par Léon 
Trotsky, Ernest Mandel ou Alain Krivine, 
nous ne nous associerons pas à cette opéra-
tion politicienne et ne marcherons pas, ni à 
Paris, ni à Saint-Malo, aux côtés de ceux 
dont l’antisémitisme est l’un des vieux et 
permanents fonds de commerce, n’en dé-
plaise à Bardella qui le nie.  


